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Valorisation des sous-produits de la pêche  
pour l’alimentation des poulets

Enhancing fishery by-products by introducing them into chicken feed

Valorización de subproductos de la pesca  
para la alimentación de pollos
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Le traitement, le conditionnement et la transformation des 
produits de la pêche génèrent une quantité importante de 

sous-produits de la pêche (SPP). Ces derniers sont constitués 
notamment par des têtes, des viscères, de la peau, des écailles, 
des arêtes, des queues, etc. A défaut d’une stratégie de valo-
risation, ils sont jetés et deviennent alors source de pollution, 
ce qui pose un problème environnemental et sanitaire. Face 
à cette contrainte, l’équipe du laboratoire Valoremar de l’Ins-
titut halieutique et des sciences marines a mis en œuvre un 
programme de recherche étudiant la possibilité de valoriser les 
SPP en alimentation avicole. L’étude a été initiée en raison de 
la présence probable de molécules valorisables dans les SPP, 
notamment des protéines. Nous avons ainsi constitué la base 
protéique de l’alimentation des poulets avec de la farine de 
SPP (1), mélangée à d’autres ingrédients disponibles, sources 
de matières énergétiques, minéraux, vitamines… 

Au laboratoire, la farine a été préparée avec des sous-produits 
de poulpe et de calmar fournis par une société de pêche basée 
à Toliara, suivant le procédé de transformation rapporté par le 
département de la pêche de l’Organisation des Nations unies 
pour l’alimentation et l’agriculture (2). Il s’agit d’un traitement 
thermique visant à séparer les fractions solides, huileuses et 

aqueuses. La farine de SPP a été produite à partir des frac-
tions solides et a permis d’élaborer les rations expérimentales 
(1) (tableau I). L’introduction des farines de poulpe et de cala-
mar s’est faite en remplaçant 50 p. 100 (lots C50 et P50) ou 
100 p. 100 (lots C100 et P100) du tourteau d’arachide dans un 
aliment à base de son de maïs et de son de riz.

Les poulets étaient des mâles de race locale d’un poids moyen 
de 250 g à l’entrée et de 485 g en moyenne après la quarantaine. 
Le test a été réalisé en station sur cinq lots de 25 poulets dont un 
lot témoin. Les poulets ont été élevés dans les mêmes conditions 
d’habitat et ont reçu leur nourriture respective de 120 g par tête 
par jour, en deux distributions (matin et après-midi). La crois-
sance des animaux a été suivie jusqu’à 12 semaines. Un autre 
essai, utilisant des régimes comparables, a porté sur le transfert 
des techniques aux bénéficiaires. Il a été réalisé dans une ferme 
pilote et conduit par l’association Ezaka de Saint Augustin, dis-
trict de Toliara II, région Atsimo Andrefana.

Le rendement de la production de farines de SPP a été de 
15 p. 100. Les farines produites étaient très riches en protéines, 
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Matière première			   Ration* (g/kg)

	 Lot 	 Lot	 Lot	 Lot	 Lot 
	 témoin	 P50	 C50	 P100	 C100

Son de maïs	 613	 613	 613	 613	 613

Son de riz fin	 153	 153	 153	 153	 153

Son de riz fort	 77	 77	 77	 77	 77

Arachide broyée	 153	 76,5	 76,5	 0	 0

Farine de SP  
de calmar	 0	 0	 76,5	 0	 153

Farine de SP  
de poulpe	 0	 76,5	 0	 153	 0

Sel	 4	 4	 4	 4	 4

Tableau I

Composition des aliments expérimentaux  
dans la ration de poulets tests

* Remplacement de 50 ou 100 % du tourteau d’arachide par des farines de SP de 
poulpe (P50, P100) ou de calmar (C50, C100)
SP : sous-produit
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avec des teneurs de 60,8 p. 100 pour les sous-produits de poulpe 
et de 52,1 p. 100 pour ceux de calmar. Introduites dans les ali-
ments composés (tableau I), les farines des sous-produits de 
poulpe et de calmar ont permis un gain moyen de poids quotidien 
allant jusqu’à 17,4 g pour le lot P100. La figure 1 montre que 
le poids vif des poulets des cinq lots a varié, après 12 semaines 
d’expérience, en fonction de la nature et de la quantité des SPP 
utilisés, avec des valeurs atteignant 1 943 g pour le lot P100 et  
1 614 g pour le lot C100, contre 1 199 g pour le lot témoin.

Dans la ferme pilote de Saint Augustin, les bénéficiaires ont uti-
lisé les sous-produits des poissons (figure 2). Le poids vif final de  
1 683 g pour les poulets nourris avec des aliments à base de la farine 
de sous-produits de poisson a été supérieur à celui du lot témoin.

Cette étude montre que les SPP, existant en quantité importante 
sur le littoral sud-ouest de Madagascar, peuvent être valorisés. 
Si Toliara abonde en SPP, essentiellement des sous-produits de 
poulpe et de calmar générés par les sociétés de pêche, Saint 
Augustin génère plutôt des SPP issus des ménages ou des restau-
rants. On estime par exemple que 200 tonnes par an de SPP sont 
générées par une société d’exportation des produits halieutiques 
basée à Toliara. 

Le transfert des techniques de valorisation des SPP aux bénéfi-
ciaires a été réalisé à travers la mise en place d’une ferme pilote. 
Ceci permet de confirmer l’impact de l’étude dans le monde rural. 
Le développement de la filière avicole serait ainsi accueilli favora-
blement dans cette localité en tant qu’activité générant des revenus 
après la pêche. Au laboratoire, l’étude d’une voie de valorisation 
en alimentation piscicole a attiré l’attention de l’équipe en utilisant 
non seulement les farines des SPP mais aussi les hydrolysats des 
protéines des SPP.

Les auteurs remercient le Service de coopération et d´actions 
culturelles de l’ambassade de France à Madagascar pour l’appui 
financier du projet SPP.
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Figure 2: croissance pondérale des poulets lors de l’essai de 
terrain réalisé à la ferme pilote de Saint Augustin, Madagascar.

Figure 1 : croissance pondérale des cinq lots des poulets dans 
l’essai expérimental. C : calamar ; P : poulpe.


